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Jfl étoit · ~lte Uli-5 u,n vitailt monstre qui; 
un beau Jou;c) S"e t ra.nsîormQ, en.. feé .... 
~:fu de 

LA PETITE NYMPHE 
AU CORPS DE . FEU 

SANS DOUTE y a-t-il, non loin de chez vous, 
un ruisseau au cours paresseux , un fossé calme, 
un canal, un étang, une mare, que sais-je enco­
re? Oui? Alors, enfilez vos bottes , munissez­
vous de votre filet à pàpillons et partez à la 
rencontre de PYRRHOSOMA NYMPHULA • 

. 

Et n'ouvrez pas des yeux grands comme ça, 
sous prétexte que vous venez de lire un nom un 
peu gratiné. Décomposons.sans nous énerver •• • 

11 Nymphula" vous aviez compris , cela veut di­
re upetite nymphe". Bon. "Pyrrha" cela signifie 
"feu" (pensez à pyromane) et "soma" : corps . 

Pyrrhosoma nymphula veut donc dire : la pe­
tite nymphe au corps de feu. Et voilà! Encore 
deux ou trois petites leçons comme celle-là et 
voüs saurez causer chinois tout à fait couramment, 
vous verrez ••• 

ARRIVÉ SUR les lieux de votre recherche, ne 
vous figurez pas que Pyrrhosoma nymphmla', la. pe­
tite nymphe au corps de feu, va vous sauter au 
cou. Ce n'est pas son genre, voyez-vous. Ctest 
une timide cette enfant, une discrète, et- ce 
qui n'arrange rien- elle est très petite : 18 
millimètres d'envergure sur 30 de longueur. 

Il vous faudra donc ouvrir l'oeil et attendre 
qu'elle passe devant vous de son vol léger et 
un peu papillonnant. 



3 
MAIS, J'Y PENSE SOUDAIN! Je rie vous ai pas 

encore. dit qui était la petite nymphe au corps de 
feu ·: c'est une Libellule, mes amis, une minuscule 
Libellule, mince comme un fétu de paille, aux 
ailes finement nervurées·; transparentes comme 
l ' air et au corps d'un rouge très chaud. 

Tellement rouge que l'on croirait un long et 
fragile tube de verre empli de sang ••• 
. · ••• . Un vrai petit bijou aérien! 

Et justement, la voici : elle passe et repas­
se devant vous à toute allure. Vous avez du mal 
à la suivre des yeu~, allant et venant au dessus 
de la surface verte de la mare, entrecoupant son 
vol en zigzags de courtes pauses sur un·e i'euille 
de nénuphar, la fleur jaune d'un iris, une tige 
de graminée ou de populage ••• 

. . 

Trai tre comme je vous connais, c'est bien en-
téndu ce moment- là que vous choisisse~ pour la 
captur~r d ' un _coup précis de votre beau filet à 
papillons tout· neuf.~ 

Surto~t 1 saisissez-vous de votre prisonnièr~ 
avec des precautions infinies afin d e ne pas abî­
mer sa délicate constitution. P~enez-lui légère­
ment les ailes entre le pouce et l 'index : de cet­
te façon, vous ne lui ferez aucun mal et, tout à 
l'heure , lorsque vous la relâchere z (car, bien 
sfir, vous la relâcher ez !), elle .pourra s 'envol er 
sans dommage . 
("!) ~ .cd~~; .-r 39 )loo 



4 
.. Mais, auparavant, prenez le temps de contem­

p~er ~ous toutes ses coutures cette ·spl_endide 
reuss1te de la Nature : une Libellule ••• 

Bien sûr, Pyrrhosoma étànt plutôt de la tail­
le "moustique", vous ·ferez bien de vous armer 
~'un~ loupe e~ même, si possible, d'une loup~ 
ecla1rante<2)qu1. rendra les couleurs de la pet1 te 
nymphe aussi lumineuses que celles d'une diapo-· 

• 

sitive. 

QUELQUES PARTICULARITES FRAPPANT~S : 
. 

la tête. avec, de chaque cô~ 
d~ yev.x énormes tor-mé.s ch-ac~.~n 
de plusieurs cel"'tain~s de facettes 
~ul toutes envoient une .image 

.au cerveau . 
La libel\ule voit pratiquement 
de tous les côtés 8. la fois. 

OHÉ!~~! 
Je-~ "F'd 
~ neDte .U/)ll 

~~·-· 

1 

-- - -

Le t'nora)'. de la libellule ~ 
i! contient les musdes 
extrêmement puiS$ants 
des. ai\es. 

Les pinces du rnâle 
servent <3 a9ri pp er 
le thorax de la .femelle 
pendanc l'accouplement 

-~ la ?Cnte· 

• 



Les pattes. : La Libellule 
aux pler1tes. Elles sont 

. StAr le dessin, les alles 
sont étendues pour qtAe 
vous puissiez admirer b:nJt 
le reseau de .nervures 
mals dan$ la reatité 
la p~tite n~rnphe les 
ramene presque . · 
! 'une contre 1'

1aul::re 

. 

s'en sert très peu saut pour s.fagripper 
bordées de ~Yoils très utiles pour main­

-benir les- proies-· 

L'abdomen ------ -
est tres \ong eb 
COYYI\)Orte 

10 ~egments 

cha~ue fols gu'elle se pose 

ta pel:::ite n_ymphe grandeur nacure 
avec se_ç ailes demi- jointes (posture. . 
c.aracèérlstique). Alors: mâ\e ou femelle? 1-\u.m-? 

CE QUI FRAPPE en regardant la Libellule, ·ce 
sont ses ailes. Elles comportent plusieurs cen­
tairie·s de petites ce l lules sêpar~e s par des ner-. . 
vur es. . 

Chacune de c es nervures _ a r eçu un nom. car le 
dessin des ailes varle d'une Libellule à l'autr e . . 

et permet quelque fois à l ui seul de r econnaître 
les e spèces • . 

5 



AU BORD DE LA MARE, reconnaissez les deux 
grandes "familles" de Libellules grâce à un truc 
très simple. 

. 

- Celles qui, posées , gardent les ailes joigtes 
ou demi-jointes sur le~r . dos . (comme un livre fer­
mé) sont les ZYGOPTERES (zygo = joint; ptère = 
aile). :r.,e·s ZYGOPI'ERES sont les plus petites et 
les. plus jolies des Libellùles. Ce sont aussi cel­
les qui se laissent le plus facilement attraper car 
elles sont .les moins vives. · 

' 

·-Celles qui, au repos, gardent les ailes bien · 
étalées (comme un livre ouvert) sont les ANISO­
PTERES. Les ANISOPTERES sont en général les gran­
des Libellules, elles volent merve illeusement 
vite et bien. 

Leur nom vient d~ c·e qu ' elles ont des ailes 
inégales : a = qui n'est pas; iso = égal; ptère = 
aile. (Vous voyez bien que vous faites des pro­
grès ! Courage : plus que deux petites leçons de 
latin et vous pourrez discuter le coup avec 
Monsieur le Curé ••• ) 

• 
' 

En attendant cet heurèux jour, dépêchez~vous 
vite d e reconnaître les Zygoptères et les Aniso­
ptéres si vous voulez coller votre maitre d'éco­
le .avant tous vos petits camarades! •• o 

* Cl-CONTRE: 2 ~ ~ ~ 
~~~ .. 

* AYEZ- VOUS ENV!'E DE LES CONNAITRE ? ... 
..• 1 'A9r ion splendide, l'Agrion joli, 
I'A9rion de1icat., 11 Agrion mi9non 1 

l ' A9ri on v~erge1 l'Ag 'fion jouvencelle, 
la Naïade aux ~eux rouges, 
le Leste ~nfanl: 

1 
le Leste tlancé" eh:. ... el:c ... 

0 
0 

Ils vous atl:.enclenc tous (ou presque) aL-~ bord 
de l'éta'ng. 
Pour \es reconnaître (et tout savoir sur \eur vie): un livre magni-fique 
e\: très covYlp\et ~ Les LI-bellules c\e Paul. A. ROBER.T atA:>< e'ditions 
Del achaux et N lestlé. 
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•. ~--~--------~------~----~--~----~~--~ 

t' 

• 

-------------- tête. bou~ en 
largeur avec 
deux ~eux 

' / / \:;v-es ecartés 

• 

~ 4- AILES JOINTES 
1 

__ ____ :. ____ abdomen 

• • 

' 1 / tres a\ on9e 
et mince: 

1 
1 

1 

. 

2 yeux couvrant preS'~tAe 
toute la tête er b·ès -
ra p proche's . 

1 
. 1 

1 
1 

1 

3bdomen ?\us court _______ _ 

(en couvertur~ ; un at.At re. .aniso# 
pWc:, ~ 1' AESœNE ~LEUE.) 

et plus gros 

LA PETITE NYMPHE AU CORPS DE FEU est une 
championne de l'aviation. Pensez donc : elle sait 
voler -à grande vitesse chaque fois que cela s'a­
vère nécessaire mais aussi bien s'arrêter sur 
place comme un hélicoptère, faire marche arrière 
ou s'élever à la verticale sans effort, ou faire 
demi-tour le temps d'un éclai~ ou même planer ••• 
Si j'étais pilote, sûrement que je s erais ja- · 
laux. 
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Et ce moteur : infatigable! La petite nymphe 

passe pour ainsi dire sa journée entière en plein 
ciel, hormis le peu -de temps qu'elle consacre à 
ses amours, à la ponte et à de .très courts ins­
tants de pause. 

Tout cela par la force de quelques muscles 
minuscules contenus dans son étrange_ thorax noir, 
rouge et jaune... · 

De plus, à l'instar des .grands Rapaces pla­
neurs, notre libellule sait profiter au mieux ·· 
des colonnes d'air chaud qui, par grand sol.eil, 
s'élèvent au dessus des mares et des étangs • 

• 

--. 

• 
• • • . . . -. 

Que fait-e l l e de tout son temps? Elle chasse. 
Sans c~rtouches, sans fusil. ·Comme ça : à la 

course ••• Dès qu'elle pa~se à portée d'un mous-· 
tique, d'une éphémère, d'un papillon, d'une mou.:.. 
che, d'un taon ou de toute ~utre petite · bestiole 
volante et bien tendre, elle se lance à sa pour­
suite, · la rattrape en un éclair, la prend dans 
ses bras velus et la réduit tranquillement en 
bouillie entre s e s vigoureuse s mâchoires ~ 

Voila ce que jtappelle du sport •. 

Que t~us l e·s chasseurs soient tenus d'aban­
donner l eur fusil et d'en faire autant (.ainsi 
que ·ne cesse· d'ailleurs de le réclamer le Syn­
dicat National de s Lièvres) et j'im~gine 9uè 

SAVIEZ-VOUS QUE?~ Il existe en fraV'Ice :rt espèces de LibeiiLAies, 

:Ji: Comme. les oiseaux 1 ceYI:aines Libelkdes eWed;tAent de vast:e.s mi9~8\::.ions 
encore mal conY'Iues . 

. * Il y a t-ellement despèc.es de Libellules st..~r la 'terre (entre 25oo eè 3ooo) qu'il 
en reste encore ~ deéo~Avrirl ...... Si g:a vous tente .• , 



l~on verra beaucoup moins de paisibl~s ~ama~~ 
seurs d"e c:h:ampignons périr chaque année, .·à la 
surprise générale, sous l'effet des balles per­
dues • . •. 

(( 

TOUT L'ETE, DONC, la petite nymphe · aérienne 
parcourra sa patrie de joncs, de carex, de ro­
seaux et de nénuphars écrasés de soleil. Et puis, 
l'automne venu, elle mourra. 

Peut-être d'ailleurs .sera-t-elle avant cela 
la victime ·d'un de s·e·s nombreux ennemis· : le 
Martin-pêcheur rapid.e comme le vent, la Rousse­
rmlle qui porte une · pince à insectes à .la place 
du bec. Ou encore les perfides araignées du bord 
des mares qui tendent leurs filets gluants entre 
les touffes de j ·oncs. En vouloir à la petite 

' . A , nymphe a corps de .feu : faut etre mechant, avouez! 

COMMENCEE EN MAI, sa .vie .au grand air n'aura 
donc duré, dans le meilleur ·des cas, que cin~ 

• 
mOlS. 

Je dis bien : ·"au grand air"- car en · fait, au 
moment de sa mort, la petite Libellule rouge au- · 
ra largement dépassé une année d'existence ••• · 

Une année, me direz-vous ·ccar je vous connais, 
vous êtes curieux), mais on n'a jamais vu de Li­
bellule eri . hiver! Où donc était-elle · avant le 
mois de Mai? 

Au fond de la mare, tout simpl ement. 

Eh oui, j e sais : une Lib ellule hib ernant 
au fond d ' une mare, ça a de quoi· surpr endre. Un 
bon conseil : si vous voulez vr aiment en savoir . 
plus, tour nez vite la page et lisez l a suite des 
"AVENTURES DE PYRRHOSOI~~'IA", grand roman-photo en 
30 épisodes à rebondissements ••• 

) 



1. _ Monsieul" __fyrmosoma, reconnalssab\e 
à son abdomen · presgue er1tièremel'lt 
rouge ( selAis les 4- seqments du 
bas · compol'"ter1t du noir) 1 vagabonde 
parmi \es œnoncules. 

li a comme ~l-IÎ dirait du vague à \1âme ... . 

' 1:> 

Ce, .do4 w & '\ 
~~ 

CàJ; ~··· 

2-- Soudain, au détour' d'une tou.We de ca re'](., il 8per~oit Miss Pyrrhosoma 
reconnalssab\e à son abdomen( rouge \ui âuss~ mais don't tous les 
Segments comyortent une partie noire .) 

C'es\; \e coup de foudre! 

0 
0 

0 

3- REisumons briévement . 
Mademoiselle Pyrr-hoso ma et son . pel::i t an·-;• 
se . p\alsent:. · 
Heureusement car, dans le cas 
contraire 1 l'histoire se ter-mlnaic là ~ ••• 

Mals .que se passe-l:- il tout .à coup?! ... 
. 

. . . Sans cesser de voler, \e- mâ\e 
se pos·e délicatement 
Sl)r le thorax de sa 
femelle~ ... 

. 



- ll_.9\isse SO\'l abdomen pres9ue jusqu'à 
la tête de sa compagne . ·· 
et saisit \e l::horax de cette dernière . 
en't;re ses pinces ... 

.. • Puis i\ se redresse·.,. 

5 - C LArieux s P.ectade qtAe c.e 
tandem .de libà\ules rolA9es 
z.ig:z.a~nt avec un bel ensemble 
dans le ciel, au dessus de 

l'étang· ~ 

'Dé S'or mais , ils 

11 

ne se 9u'1 ~èeront 
plus\ avant la 

f\n de \a ?onte. 

C'est ce\a , la 
('. d '1. \.. / 1 .,., e ''-e •••. 

6 L1accoup\ement a lieu sans tarder, s ur une ti9e ou une feuille 
d 'aune, et dure en génér.9l un ~uar-t d'neure • la femelle 1 

toujours malntenl.-\e par \e mâle 1 

tord son abdomen jusgu'a~,;t · 
deuxième $'egment du mâle 
pour être fécond~. 
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~etne ~ : ourriez pas al\er pon~re ai\\eurs que dans leau ? 
T _ L BCCOUP.Iem6nt terminé, mâ\e et 

femelle 1 tou jours ~ tandem 1 
reprennent leur vol1 mais cette tois 
ils cherchent acbvement 
un endroit o1 dé'poser 

-
--

le\Ars oeufs .. 

- 11 he~.~ r-es .. A près avoir fait 
plu sieurs essais pe1.1 çoncl'-'8nts 1 

1e: co~.~rle jette. son divo\u 
sur \a tige bien tendre 
d'une. herbe aquatique. 

~a +'emel\e descenc{ le long de 
ce't±e bige, f\dèlement suivie par \e mâ\e, 
JUS'\l-t â ce que Son abdomen 
touche l'eau . 

- fi. _çg moment P-~is 1 eHe rep\ie s-on 
abdomen perpendiC«la·,rement à !a tige e't .y 

plante s-on ovlsca·pte ••• 

- - - -
- --

-~· - -

----

) 

----

l'oviscapte~ 



notr~ photo : M. Marceat,.( lancebt 1 commandant des 
les hbei\~Aies 

~0 Pendant ~ tem f.€ -·!,ê, 
la petite nymphe cor)Cinue 
à pondre., elle 1 à raison 
d'un œut toutes les 5' secondes. 

' 

1\'\sensi b\ement 1 el\e descend J · 

Su l'ile par son fidèle e'"pou x. 

- · 
-

- --. __,..-

-====· ~ 
-'" 

les œu~s ne sont pas poncl~As en ligne droite 
mais en :z.ig- :zag • ]ans chaque trvu ; un œut. 
la \>Onte ter-minée, i\ y en aura Goo environ 

. 

2 

NE. SOYEZ PLUS E.TOUP-01 ! L'œuf de la libellule esl:: beat..~coup plus 
petit que celu~ du he'ron : ·d meStAre seu lement .1'\ mm de lon9 
S'LAr 2. dixièmes · de mm ·de lar9e .•. Ne \es contondez. plus t 



' 3 eme 

. \ 

~~Pouah! la v·daine bébête ~ 
~ 

' 

v 

\ \ 

11 Matnt~nant 1 abdomen de la fernel\e. 
est entièreme"t dans \~u. Puis c'est le 

tour ·du thorax, Puis de la tite. Va-t-eUe 
s'arrêter .? Pas question ! 

Sans s'énerver, lenl::ement, inlassable­
-ment,· e\\e continue. à déposer 

Un e ·LAn Se5 petits GeiAtS 
cou r de citron ••• et à s enton ~ 
cer dans .la mare • 

A son tour, \e mâle pénètre 
dans \'eau~ lmperb .. u,.bablement 

·la ponte cont\nuera j\AS~'A'à 
ce. qu'il' n'y a·,t pl ~As d'~ 

dans \e corp~ de \a mère • 

12. · Les de~Ax i nsedes sont 
'Ôrr'!vé"s Bu terme de \èur travail 

• ' sous- mann ••• 

..• Mâle eè temel\e \âchent a\orS 
\eur suyfort ve9~tal et 
temontent sans eWort 
à \a surface comme . 
det-4 x petits bouchons . 

~-==~----~~-
Leur travail a duré 
50 minutes ( presque 
une heure- ~ ) _ 4o 

~-~·;......· ...... , .;..;; .. .... ;;; .. :~: .S?;,.\0;:.: ;:;:.;:::::: -. . .. . 
-~ . ... ,,.:,.!'.·; -- .. 

. . . ·. ····· .. ·\•.: . \ 
. .... 1 

m·ln&Ates SOIAS \eau 
poLit( la .çeme!le 1 3D 
minutes pour le. ~\e . 

\l es~ dans les ~virons de midi . L~ premiè.l"'e, partie de l'histoire 
ést l:erminee ~ 

***Les deu)( libellules rouges nbnt Jamais vu leurs ~re.n~ e't ne conna1tront 
Jama\s leurs enfants. faut reCCinf\aÎtre. que c.est triste. 

M~i's, d\ . .cn autre côté', contrail"'emen.t aux petits CPN, les jeAo~~nes 
P~rrhosom~ sayro~t \dès 1~ ~a\.ssanc.e , d'instlneë, tout ce q~'e\{es de­
-vront -fa,.re dan• eur v1e .. 

Pas 'tH~soin daller à lë'cole ... C'est 9uand rnême une consolation, non? 



13- Mais, dans sa tige, 
l'œut mûrit lentement;. 
Les jour:s passent . 
A cravers la paroi diaphane , 
peu à peu 1 on vo·•t appara'i'tre 
(~'b·ange. anima\ c.~ , c::on'tre. ·. • 

Et, vers la quatrièm~ semain~_, 
cet~ besl::iole peu rassurante soulè-ve 
le ca pu chan de 1 'aet4f et sort • 

test \a p rola rve . 

• 

14-Son existence sua b~, trù CD":ftte ~ quelques. heures ·à peine. • 
Sa mission ~.miq'-'e : Sort\r de le prison vegl.tale o~ ~\e est neé., 
tra~~~ le coulo\r pratique' dans la tige par sa mère et gagner 
\1eaLA· hbre .•• 1ft 

~ e.v;;;, .~Mt JI, & ~ • 

1fi~ Dès qu'e\\e. aux 3/4 sortie de la t~e; ·\e. dos de la prolarve 
se tend . en deux ... Miracle! Une, bête. ·encore plus étrange 
sort par \a d~\,irLAre de ·la peal.4 : e\.\.e. a S g·randes pattes 1 

des antennes et 3 lorlgue..s branchies en 9LAise de qu~e . 

Ces\:: \a \aNe de libellule. ! 

' . 
\ ' . 

' • 
1 . • . 

\ . • : 
1 • 

' ' 

\ • 
' ' ' • ·' . • • . . 

' ' ' • 

16 Remar~~ bien : 
él\e ressemble à tout 
saut à une \ibell~le, 
cette larve de libellule ~ 
E \le ferait f\utôt penser 
à un monsb··e pour 

que c'est bien de cela fi\ rn d'é'pol-4vante et \a sul te nous prouvera 
gu 1il s'agit ..• 
Pou~"' \'Instant 1 rassure2-vous guand ~ même ~ le dragon en ql-tesl::ion 
mesure 2.,2. mil\imètres de \o\1g ... Il n'y avait pas de quoi attra?er 
une syncope L .. 

. ")llo 

. . 



' 

'16 

~em~ chap,\bre ' : ~arme secrète de \a larve. 
11 .Dès sa naissance 

1 
\a \arve de \ibel\ule 

se nourrit d ~n\ma~ plus P.ebts ~u'elle ; 
c'est voLAS dire si elle est lâche ! 

' 

Ce qu'elle pré'.fère? Les la\'"ves d'a.l.l4tre.s 
tnsectes : mou:sti~ues p~r exemr.le . 
Pour capturer, cet a.r~ébssan~ gibier 
e\le dispose dune arme secrete ~ 
le masque. 

-18- le Masque n1est aurre que la lèv(e· 
i nflrieure de la larve q~AI est devent.te­
lon9ue et ar~iculie comme un vé'(il:ab\e 
bras • Un bras acc,rodlé au· men con de la 
btsbole ..• et armé de 2. c.roc~ets qui ne 
pardonnent pas!(~~-~) -

@ 

' ? " 

: 
•• 

19- Ci-desSUS : UN NOUVEL ET SANGlANT ~f'ISODE DE 
• 

DAMNEP! 

d 
' 

e. .ôWb 
~GÙ~! ' 

lA <lu ERRE DES LARVES. Notre envoyl spâia\ raconte: 

le masqLte 

---) --. 

DI=.RNIERE MINUTE. 

le S .D. L. M(-<J 

porl:e plainte 
c.ontre 

''la hulotte" 

(-t) SD~M = Syndicat 
de défense des /Brves 

de mo~Asfiql4es 

La g1.-1erre des larves continue. ?hoto A : Une larve de libellule. 1 son 
masgue traitreuseMent replié sous el le, e.st eh embuscade. Uhe \arve 
eonem'te s:apprache _ Photo B ~ .Le monsl:.re laflce en avant s-on masque et 
plante se.$ crochets dans le corps de la malheureuse - ~hotc · C: L'im-

rl.tdence. est conscienc'Levi sement masl:.iquée. · 



( 

20_ Ainsi que tous- les bébés animaux du monde, \a petite larve mange 
corn me. uYl o9re ~t pousse bien • . 
Mals au lieu de grandir · petit à petit , comme. vous et moi, e\\e procède 
par · mues · successives. A chacun ses idées, on esc en. l"épubli~ue. 

Vol ci comment se passe une mue : la \arve grossit, grossi 1:. jusqu à 
ce que sa ~eau sem ble pr~te à éclater. Et en €-tteC. ; un beau jour! 
cel\e- cl se. -t'end sur toute la lonsu~r du dos et . laisser sorbr 
une autre \arve de ·forme exad:ement ·,denti~~vte (ou· presque) mais 
un peu p\us . 9rsnde . 

2.1_ Le même phénomène. se ,reproduira .9 .fois de suite entre juillet 12. 
et ma·, 73. La larve' passe donc l' h'tver· BtA .fond de la mare. --

1 
1 

: 1 

22 _ .La lar"e (très 
grossie) a\'rès sa . 
demiere mue · 

~~ 

• 
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~: -de fa f\r()be ~ . 
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- ~~oont~ 
~~ A' ..wne et.&e!ufe • 
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· 23- Voilà • La larve es!:; une grande 
~maintenant. . L7ennui, c'est 
qu'e.l\e ne. ressemble guère à une 
libellule,, La hulotte se serait-eUe. 

troYY~p~ dans ses calculs? Nous allons le savoircar cest demain le grand . ., 
JOUr ·••• 

> 



,g ' 

r----------------------------------·--------------~---------------

5ème ~ demi~ chafl~'!' : encore un coup de la fée Ca ra bosse ! ... 
24- _Après S'a dernière mue 1 \a \arve commence à êb--e. al::tir-eé. par la 

surface . Elle qui jusqu'ici Se tenait prudemment dans 18 verl::e 
pinom~re des plantes aquati~ues , se surpreYld à présent à venir 
respirer l'air 8 la S(..(rface. ••• On dirait gue le ciel bleu l 'attire. 
·Sent- elle que bieh\:ôt el\e s'y élancera ? . 

25 _ Et1 œ mal:in 1 ça y esC.~ 
La plus incroyab\e aventure de la 
Libellule va se dé"rot.~ler Sous nos yeu')( 

Mue par l'insl:lncë 1 la rnonsl.::ruet-4se 
larve couleur de boue monte lentement. 
le long d'une tige a9ual::i'1ue et 
sorr de \a mare . 

Elle sarrête à. une Vil"lgtaine de 
centimètres de des5us de la surface. 
1\ est ~vh-<'n 1 heures du matin. 
Il fait beau. 
La larve -a ce~s{ de res pl ~'"el"' ... 

. . 
•• 
" . 

•" 
• 

.. 

. . . 
. . 
' 

' • . •,' 

·' 
.1 

.. . . . . 
• 

2.G .- U~ moment passe et . voil~ ~l-ie la 
peau de .la larve se dechire comme 

de cnacune des 9 mues preée8entes. lors 

Ut1e. tête apparal'c puis \encemel')t , lentement, 
\e thorax . . . 1 es rattes encore mo\\ es ••. 
et entin \'abdomen 1 tout I'Y)Ou et boud iné, 
qui monte lentement ••. 
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21- 8h rnolns 5 . La U bell~ le esc complétement 
sor'tle de sa dépouille. E l.le s'accroche 
à sa . larve tandis qvte ses ailes, jusqu'ici 
mlnusc~les et toutes fripées 1 se 
déplient sans hâte au soleil de plus 
en plus chaud 

2g _g\, 2.0 L'abd6men pendant sallonge 
· lui aussi insenslb)emenl: 1 dt.{rcil:: et 

prend sa taille deTi nibve. 

la libellule change de couleur ; e\le 
passe petit à petit du gris rose terne 

2.9 _Cette toiS 1 pas de doute! 
On la reconnaît: C

1est pien 
la petite n~mphe au corps 
de feu~ . · 

au rouge. 

Sa 'lie dans \es ténèb(t.S . est 
tinie , son existence de lu­
mière· commence ; 5 mols de 
colArses tolles dans · 11air bleu 
a va nt de mourir •.• 

'30-Et le jour oÙ la dernière 
petll:e libellule rouge aura 
dtsparu 1 en octobre· prochain, 
?leurez, pas quand même~ 
Au fond de \a mare 1 d:~ms 
la. vasa., il ~ aura en· réserve 
des dizaines et des dizaines 
de. \arves hideuses prêtes à 
se b··al'lsfov-mer ( au printemps' 
en pel::.ltes n~mphes \e§ères. 

C ~st aussi rigolo gu'l..{n conte de 
tées et en plus, dest vrai ..• 

, ..... ..- . 
' ' / 
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'' I>ANS LE CADRE De LA 
LÙTTE ëONTRE LA ~A­
àe 1 LA P~iFECTUP..E J>ES' . , .. 
AR l>ENN ÉS !>ECRETE : 

~RANDE 
DESïRUCTION PES 

-rs· 

. Un ·!lu ls-.1->\e · 
'' f~ROCE qu\ . 

- ' assa Sstne 
Sa &A va g~ment 
~ FRANCAIS 

. • 1 
\ par JO~r .... 

/ 

UNE PRIME DE -15' F 
SERA OFFERiE POUP. 

CHAq~E Q~~U.E t>E 
RENARD · ~APPORTÉE 
A NOG ~·ERVICE.S ... 

Sans 
Comf>ter 

leS' 
. huloîtes ! 

' ! 
/ 

. 
re v eu x var\~r . 
'de . \~utomobi\e ~ 

' 

4-o morts sur 
· les routes c'n.âq'-"e 
·jour) .1\00 t6us 
\e~ dimanches- ! 

? f!p 

16 000 
à '~a 
fin de 
Il 1 . 
aYmee 

• • • 



Pot.trquoi toutes ces histbir~5' . 
autour- de \a rage? 'Personne· 
et:tcore n'et1 est ·mort en ftance 
et: vou_s .vous dité.;s frets à ~x­
te.rl'Y\."''er Ù>IAS ~s reYlads et 

tot..e6 le~ blalreaLAX ! .. , . 

Voyons~ 
voyonf,! 
Ce n'es~ pas 

/ ... . .. 
sertei.AX ... 

Un 
: gyand 

. · gar~oYl 
· comme 

..-:::;_, volAs J ' 
,, , 

Moi 1 je vows 
y.,.opose de \ui'ter 
amtre une bête 

. autt"ement 
dan9ereuse 

qt..ee \e 
renard .•• 

La voàlà 1 ta . 
viYitab\e 

tf'pidé~le, de . 

OA NS ·. t..E- - ~APRE DE LA WTi~ CONTRE LA RAGE 
·D'"ASSASSINER SON PROCHA\N 1 LA ~REfEC.TURE 

, . 
rag~ .... 

. A He-z ' 
corrigez-
--mo·• ce 

. . / 
commt..en ''11A~ 

ridicule ! 

' 

DES ARt>E.NNES ANNONCE. ~ 

6RAN~E DESTRUC..T\ON . Une prime de 
DES PÜAN1"E_s· i15 f s-era oWe.,.te - . 

' . ~ po ur chaque pot 
·\ aee-hapre'ment rapfo.,.té à 

• • 
nos s-ervt c.«S 

• 
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CU/ne ( ~ Je rtéM.b~ 
EOI ~ M»v. Zëb . : 
le sondage de forêt 

. LE SONDAGE DE FORET est une façon habile de 
mélanger le calc~l et l es sciences naturelles . 
On peut y jouer tout seul mais à plusieurs c ' est 
quand mgme plus rigolo. Cela peut alors prendr e 
la forme d'un CONCOURS DOTE DE NOMBREUX PRIX 
(si la coopérative ·est riche) OU DE . NOMBREUSES 
FELICITATIONS (si elle n'a plus un sou dans sa 
caisse) ••• 

. 

(D~èM ~/ : 
réunir lè matériel · 

• 

) 
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" t 

@2èime_ · 1 lmv: 
gagner la forêt 
la plus proche 
~ 

. A la rYI:aiso;;;\, 
-totAt de s~o~ite, ) 

Chadiran J / 

S'-,\ n'y a pas de forêl; près de votre ~le 
dépêd1ez- vous d'en p\anter une. 

@3è!mi~:· 
délimiter 
l'enceinte 

A 1 ~ide de la f;ce}le, on 
dél imite un c.arr.e de 
J\o m sut: -10. ~ spnda~ 
aura \ieu à \'inte:r1eu)":' 
de l'enceinte alnGi crieé. 

Chaque jOc..\eur ( q~,.~ i dlsppr.e d'une provisio·n de , 
punaises et 1~e petits, b·,llets) vaq_abon de à \ln~ 

te.r,eur de \enceinte et l1xe .~ur tc?ut ar­
bre qu'il sait reconn~tre · un Pll\et où 

1\ mScYi't le nom ,de l'espèce. (et 
/~ IYI.O'nV ~~ ,0 '& 4 

PRECAUTiON : 
. 

Pour simplifier le 
ramassa9e, fixer 
toutes lès éclqt;~ettes 
dal"'s \e même Sens. 
( Par e)(emp)e ; du c.ôte1 

OÙ Se t(Ouve. fe soleil ) 

' 

-- ... 

'<.AJ \.(..(.J'"'IA/ lW ) -.J 

' ---

' 

-· . 
·- -":. .. ~ 
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@4ènn2, ~: 
ramasser 
les billets· 

Quand tous les ar'ores sont 
,. 1 1 . -

eti9uetés 1 \e ma1tre d'ecole ( o.l.4 le 
responsable C..P.N ou ~e prot~sseur de . 
sè1ences n~tureHes ou \e garde -forestier 
qui passait pa .. \à ou le Pic. vert de 
service) l'amasse .tous \e~ billets en 
corrigeant les erreurs · s'il y a heu. 

Le 9ê9t'\arlt est 1 par exemp\e1 .c~lui · 
q"'i a ét:iq4-teté le plu$ dErbr:es 
ou encore celui qui a· re~onnu le 
pilAs gran nomb d'espèces ... 

. 
~ 
~! 

ç 
M/1\t 

~~ 

0 A1-1 \ieiJ de prendYe une . 5'ur-face carr~ de .llo \'1'\ • suy /\0 1:... VO\..\S 

. pouvez. adopter dans cex-tains ·cas '(lisière 
1 

bord de chemin etc ... ) 
une Oande de terrain p\lAS étroite eè p\us- ,long&Ae de même St.Af'&rtic\e. 

par e><emp\e: lAn rectan_9\e de 25 m sur 4- ... 

~~~re~ etYv · ~k 
~- - t ( ~ ~ 1 ..6-Wv _ ..teAA,a..Vn, /)U , -0M- &»ui . .<:l'M'YV -'UÙb­

,ow.,u_, J ~ ~ ~~ 1 Mm., ~ etc ... ) et ~ n.e:­
~Wb. 

0 Si là classe est très . nombreuse, divise:t- vous et f.a·.te~ 
p'uslet.~rs sondages . Les re:'sultats S'ey-ont eneare . p\tAs preéis. 

@5 Rime -
1 

. 

présenter 
les résultats 

. . 

De r e tour en classe,. la par tie CALCUL inter-
vient : on me t sous forme d e pourcentages les 
r ésulta t s obtenus en comptant l e s billets. 
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Le sondage peut alors être présenté sous la 

forme d'un joli symbole circulaire, plein de 
couleurs gaies et faciles à lire. 

Grâce à cette belle invention, on sait tout 
de suite quel est l'arbre le plus courant de 
la for~t et dans quelles proportions exactes • 

• 
. 

Lisez LA HULOTTE, le ilournal des Experts en 
mathématiques. 1 Fr seulement. Chez tous les 
ma~chands de dipl8mes. 

23% 

14% HETRE 

9% ERABLE 
1 -

SYCOMORE 

bouleau 
f . 

aubepine mono9_yne érable.. champêtr~ 

LA .GRA DE 
ENQUETE. 

SUR 
I!EFFRA·IE 

Renvoyez votre (vos) qu.estionnaire(s) avant septembre ... 

• 
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Il PEUT VOLER A 200 A l'HEURE ET 
VA DORMIR DA.NS LES NUAGES ... 

' . 

A 

Dépechons-nous de parl~r un peu du Martinet avant qu'il 
ne s'en aille. 

C'est un 
que le temps 
Ca y est! Il 

A . 

etre pressé, le Martinet. Il ne reste chez nous 
de le dire. J'élève ma nichée, bonjour, au revoir. 
est déjà par.ti ••• 

i. . • 

C'est un des tout derniers à. revènir ~'Afrique : on ne le 
voit guère qu'à partir des _premiers jours . de Mai. C'est. à dire 
un bon mois après les Hirondelles ••• 

Ces H irandelles a~ec lesquelles· on le corif.ond si, souvent . . 
d'ailleurs! Un peu d'attention. suffira pourti;ilnlt à· vo.us per-

• 
mettre de les distinguer -sans trop de peine: 

D'abord, la couleur :· les Hirondelles ont le ventre blanc 
ou très clair, le Martinet, - lui, est entièrement brun foncé 
(hormis une tache p~le à la gorge}. Et· au vol, il para!t 
franchement noir. 

Ensuite, la forme : 
longues rappelant assez 
celles-ci dessinent. une 
che noire : le corps de 

-

. . A 

le Martinet a des ailes extremement 
la forme d'une faux. Lorsqu'il vole, 
sorte de petit· ·arc muni d'une flè-
11oiseaù. 

vole 
souvent 
très haut 
dans le 
ciel. 

* habît.e les villes , rarement les villages 

• 



Ajoutons enfin que les Hirondelles ont tendance à voler 
'21 

en zig-zag, faisant de brusques crochets à droite et à gau­
che, en _sorte qu'il est très difficile de prévoir leur trajet • . 
Le Martinet. lui, se montre sensiblement moins capricieux dans . ,. . ses exerc~ces aer~ens. 

Ce merve.tlleux 
fou volant ... 
C'est lui que vous pouvez voir, par ·les belles soirées de 

ùuin, passer à une vitesse incroyable au ras des toits de la 
ville en pausant des cris éperdus· : Srii! ••• Sriii!... Sriiii! 

Le Martinet est en effet, parmi tous les oiseaux de Fran­
.ce~ celui que la nature a de t oute évidence le plus favorisé 
sur le plan des performances aériennes. Non seulement il est 
capable d'atteindre des vitesses énormes (jusqu'à 200 km/heu­
re au cours de certaine$ poursuites) mais sa résistance est 
prodigieuse : bien que passant le plus clair de son temps en 
plein ciel, il ne semble nullement atteih.t · par la fatigue et 
donne 1' impression de ne se poser vrai~ent . qu ' ·à regret ••• 

Il est vrai que l e pauvre a des patt~s tellement courtes 
qu'une fois à terre il .seAt~ouve dans une position fort in­
confortable. On raconte meme couramment que, tombé s ur le 
plancher des vaches, il lui est tout à fait impossiple de re­
prendre son vol. Ce n'est pas exact : en réalité, un Martinet 
trouvé à terre est bien souvent un sujet malade, affaibli ou , 
blessé (parfois de façon passagère) à 1 'aile... > 

·• 1 

( bir.t-~ndo rtAstica) 

(delie-hon urbic.a) 

~L 
~-

* vi 't dans les vi \\es 
et dans les vi\\ages 
(ttiche au coin des 
t~nBtœs ~ parfois dans 
les étabtes) 



11insecticide le r.\us sympathi8ue 
du monde. 

DES SDN ARRIVEE dans nos régions, notre_ ami ~emmenee à 
nicher : Pas de temps à perdre comme dit l'autre... . 

Il se choisit presque toujours un trou sambre, ·placé si 
. A 

passible dans un batiment élevé. En général, dans nos villes, 
le site adupté est l'étroite plate-forme située entre le sommet 
du mur et le tait des vieilles maisons, juste sous la gouttière. 

Il ne construit pas à proprement parler de nid, comme l' 
hirondelle, mais se contente d'amasser grossiérement quelques 
éléments hétéroclites qu'il cimente avec sa salive et avec 
lesquels il confectionne un matelas rudimentaire • . 

Ces matériaux (fétus de paille, brindilles de fain, graines 
légères) le Martinet ne va·· pas les chercher à terre comme les 
autres oiseaux : il tueill~· en plein ~iel ceux que ·transporte 
le vent d'été ••• 

....... - ~- } . 
r --v -~---- . - Croye:z-vo~s Se&Aie-

K ....,· .r- v--.~ Qf:J ment q"''ils me -· ......... ( ~ & · () diraient me-rci? - --r-r""" ~, - · ' . < 
( Y' //?-- . ~ • \ . . - \ 

· ·· · :__ . \~· =· -r ff 0 U -tJ~tiu.t 1 ---~ · ·- .. , --_-~;. ___ -_·-:---
#·.~ ·.· .. .. '-J . lJL!.. -, -;7 . ~~ . -

·-<./ . .• / \ . ----- --- - -/ . . , 
• 

Sans attendre lë dégel, ·la femelle pond ses deux (au 
. . . 

trois) oeufs blancs et a~longés puis elle couve pendant une 
A 

vingtaine de jours, relayée de façon régulière par le male. 

Et, dès la naissance des Jeunes, un nourrissage intensif 
commence. 

. 
Les Martinets (qui ne font décidément rien comme les 

autres) ont un régime très spécialisé : ils ne mangent que 
. . . 
les petits insectes volants. Principalement des Diptères 
(Moustiques, Mouches et Moucherons) mais aussi des Coléoptè-

. A 

res, des Abeilles (seulement les males qui n'ont pas d'aiguil-
lon) et des "Mouches de Mai" (éphémères) • -

Quelquefois, évidemment, les concentrations intéressantes 
de ces insectes sont loin de la ville. Qu'à cela ne tienne : . 
nos aviateurs n'hésiteront pas alors à parcourir un nombre 
impressionnant de kilomètres pour ravitailler leurs chers 
peti ts. 

Comme il n'est pas question, vous vous en doutez, de fai­
re un voyage aller-retour par moustique, le Martinet emmaga­
zine ses proies dans sa gorge sous f orme d'une boulette pou­
vant contenir entre 300 et un millier d'insectes. Ce repas 
complet est ensu i te rapporté à la maison puis soumis à l'insa~ 
tiable voracité des oisillons. 
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29 
On a calculé que, par très beau t~mps et dans les meilleu­

res conditions, un couple pouvait capturer jusque 20 000 bes­
tioles par jour! ••• Des chiffres que feraient bien de méditer 
toue les négociants en insecticides~ herbicides, pesticides 
et autres mixtures à couper l'appétit des moins difficiles ••. 

' . 

LES JEUNES MARTINETS ne grandissent pas vite et ne quit­
tent leur nid qu 1 aux alentours du quarantième jour .• 

A 

·Mais cette date peut encore etre retardée pour cause 
d'ennuis météorologiques : en effet,- ces· oiseaux construits 

A 

exprès pour le ciel bleu et l'air chaud détestent etre mouil-
lés et ha·· ·issent l e mauvais tefnps qui fore~ à se terrer la 
quasi-totalité des insectes aériens. Une longue période d'in­
tempéries oblige donc les parents ~ rester à la maison .et met 
toute la famille au régime sec. Ce qui peut, dans certains cas, 
si la situation s'éternise, se terminer par des catastrophes . .,. 

Ce monstre d'aspect peu catho­
liqu~ porte le doux nom de CRA­
tAERH I NA PALLIDA(~) mais il est plus 
connu sous celui d'ANAPERE PALE. 
C'est le cauchemar du Martinet . 

En effet, cet insecte de 6 mm 
fait partie d'une abominable fa­
mille de Dip~ères, tous plus laids 
les uns que ' les autres : les 
Hyppoboscides. Spécialité de ces 
tristes sires : s'accrocher à la 
peau des vertébrés dont ils su­
cent le sang et sur lesquels ils 
se reproduisent 

0 

La sinistre CATAERHIN~ vit sur 
le Martinet et l'affaiblit quel­
que fois à un point tel qu'elle 
provoque sa mort (surtout s'il 
s'agit d'un jeune) ••. 



~es pattes du n"~a.rtinet ne \ui serve-nt 
guère que pour ~e poser. Conbralremen\:. 
-à ce\\es des a ut res oiseau>< , e. \les ont 
leurs quatre doigts dirigés vers· 11avant . 

La queue . -éta\~ sert de support # Re-
?; rnar9uez la longlAeur des ailes et la 
~ ~ pe.bt:ésse appareYite dLA bec.~ En réalite~ 

. 1//1(~ \3 bouche s'ouvre très largement et na. 
_§~-=~ ' \ b ' \..' . ~~~ pas sa nva e pour êO er es mous'-•qtAes .... 

. . . . . 

Mais le beau temps finit toujour~ par revenir, faut pas 
désespérer et la chasse rep~end. La chasse, la chasse à n'en 
plus finir, du lever du soleil aux toutes dernières minutes du 
• J OUr ••• 

A 

Imaginez un peu, pour voir, que vous meme comriezg prati-
quement sans interruption, de 4 heures du matin. à 9 heures du 
soir • •• Hum? Alors, comment font- ils, ces fous volants, pour · 
récupérer après cette ahurissante dépense d'énergie? Mystère ••• 

Moi, rien que d'y penser, J'ai les yeux qu i se ferment. 
Eux, par contre, ça va plutôt bien, merci! I l~ tiennent m~me 
tellement la forme, après leur journée de travail, qu'ils 
trouvent encore le moyen de dormir . •• en plein ciel! . 

Nom d'une pelote! Lequel d'entre, vous vient de dire tout 
bas : "-Ca j est : la hulotte est fo l le!" ••• Vous croyez que 

A 

je n'entends rien, peut-etre! J'a i bien dit et je répète : 
• 

les Martinets dorment en · volant. Du moins, ceux qui n·• ont pas 
de nichée à nourrir. Voici comment : 

On l és voit, le soir; s'élever dans le ciel en bandes 
agitées, sans cesser leurs courses effrénées ponctuées de 
cris s tri dents. Et puis, peu à peu, on les perd de vue, ILS 
DISPARAI SSENT LITTERALEME NT DANS L'ESPACE! 

P'ris sans doute dans les poches d'air chaud qui montent, 
invisibles dans le ciel, i ls poursuivent ainsi leur ascen­
cion jusqu' à 1500 et m~me 2000 mètres d'altitude et y pas­
sent la nuit entière ••• 



Comportement à la limite du croyable, sans doute, mais 
confirmé par de multiples expéditions de recherche en avion 
et contrÔles radar. Mais les savants ne s'expliquent tou­
jours pas p.ar quel prodige cette petite mécanique animale de 
45 grammee ·se montre capable d'exploits dépassant à ce point 
tout ce que pourrait concevoir notre pauvre imagination 
humaine ••• 

J'OUBLIAIS : Les Martinets sont, je le répète, des gens 
A 

pressés :le !er Aout, tout le monde (ou presque) sera parti •.• 
Cela vous laisse encore un moi·s et demi pour vous -régaler du 
spectacle étourdissant de leurs inlassables et vertigineus~s 
acrobaties aériennes •• r 

Profitez-en! 

-----·----­• 



32. CALENDRIER NATUREL:· 
8 FLEURS JAUNES du bord des chemins - . 

EN JUIN ET JUILLET, de~ fleurs il y ~ri ~! LA HULOTTE a 
selectionné pour vous 8. FLEURS JAUNES poussant au bord de~ 
chemin~ (et ailleurs). Certaines ont des propriétés-médici­
nales : vous pourrez vous amuser à préparer quelques tisa­
nes, quitte à tomber mal~de, exprès pour les essayer. 

Mettez vos plantes en couleur~, ce sera plus gai et · 
pour ne pas faire d'erreur ~n les déterminan~, un bon con­
seil : regardez aussi la forme des feuilles. Bonne chasse! 

• 

Si vous 
arrachez de 

(sedum acre) 

• 

tl ' '1 L. ·!1 •• orpt n , t rest..ero .. :.;:,:.,:·:~·: .. ,,..... . . ... 
UY"I certain temps 
san~ de1\eurlr. En 
e~fet-, la plante emma9o3 ~ 
z'ine de l'eau daYls ses 
tel,..(i\les lorsqu' il P.\eut 

ce 9ui lt.4i permet de 
supporter de lon~ues 
~el-i odes de seCheresse ... 

C'e5t ~révova.!'~, c.es 
be tes- \a .... 

i'l~r5 jaunes 
en forme 
d'étoile , . 

• 

f'euiiles 
charm-tes· 

à torte s~veur 
de poivre 

( J'.o:ü. ·& ~ 
:1:~) 



tes fleurs tleurlssent 
et .fanent \e.s unes aptès les 
autres en · qommen~an.t 
~ar celles ou bas 

Les .fruits sont m~.An.i s de vetil::s 
croc'ne~s h~pocrit::es cp...1i s 'accrochent 
ai.-IX vetements. 
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( Agrimonia eupatoria) 

30 à 
60 CP\ 
c\e, haut 

<· 
'ci ge 
longue 1 
et ëtiree 

~ 

fleurs disposées 
ë-' en grappeS 

' F eti,l \e.s 
t1'és velues 

compov-tant 
al ternat~ vement 

des qrano es . 
. 1-'o\ lofes et des 

petites. 

~~ MJ)véi ~) 



-

Melilot vient de 
Meli\otus qui 
vient lui- rheme de 
rnél i :: mi el 

E.t en effet , 
\e~ abeilles sor1t 
tres copi nes avec 
le me1ilot eb lui 
rendent vlsice 
sa"'s arrêt 

Si vot..ts ne trouvez 
pas le mé\i\ot 
(~l-{\ me.s~Are. 11,Q.om 
de haut) c.est ql-{e., 
deé.ld(merlt , vous 
êtes très m~oP.e, 
Il V'\e. vous resèera 

• • 

~lus alors qu 'LAne solution ; 
vous renset9ner 
au près d' u tîe 
abeille. 

\ 

, .. 

(me hloks oWi~na lis) 

< 

fleurs 
/ en grappe: 

fet4 ille. . r 

r..aracl:erisb'1l.te 
,_, à 3 . lobes ,...,....-..., · ~ · dente:s 

tige c.reuse. . 
pou va nt a tl:e.l nd Y'e 
"l,W m de haut. 

LA RECETi_E l>E 
TANTE URSULINE 

F Bites sèc,.her à . 
\bmbre (dans·· votre 
qreYI\er par e>'emp\e) 
aes .fl~rs de me li\ of' 
p~AiS pla.:ez- les dans 
voère. a(rf)o\re o~ elles 
Se feront un plaisir de 

v.ar Ç'umer \e \ln<je • Paraîtrai 1:. même que. cela e1aigne \es mi't.es. Vov.s pouvez 
to~Ajours véritiet"' Si auc.j .. me de ces deux recetteS r,e donr1e de Yesultats 

· ecrivez à tante Ursuline 1 j ournal ''La H~\otl:e/1 pour" exiger le remboursement 
1 de votre bou quet de \')')élilot. 



(lotlAS corniculatus) 

Le Lotier corn·,wle/ 
est coYlsidéré comme 
1..1ne p\ante aqrtc.ole 
de <jrande v81eur 
folArragùe 

.fleurs qroupeés 
en capitules 

( r~I"'AA' .à- 8 .PP~ .. -~ 
~w. 

chaque. .flwr est jaune 
avet. d~s ve.4nes 
oral'"!gees OlA rau9es 
Si le terrain est 
sec ou aYide 

1 cal?icule 
vu de 
dessus 

'. ,, 
' • 
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• • 

LUD -
• 

• 

Re0srdez cha"l.-4e. feuille 
à contre- }ouf" : Elle vous 
pardi'tl"a cribleé d't-m grand 
nombre de ?lgûres . 
(d'où le nom de mille- . 
-per~uis :: mille brous) 

En réalité, ce. ne sont pas 
des trous ma1s des g\anoles ·· 
qui ~ecrèè~t ,~nt::. n~i e . 
BtA>< propr-1~ mdd,clnales 

1 

ci ng t>étales ja~.-~ne.s 
avec des ~oir1ts noirs 

30 â 
60 ·cm 

de- haut. 



• • 

-

feuilles , 
vere- tqnce 1 

aromatiqlAes, 
â folio\es brèS 

de.ntées. . 

.\ 

• 
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Une bonne cure. d' 
''herbe au-x chasseurs'' 
t-e,nd à ceux-c..i des 

c:!J 0 s enti-mênt s 
éJ ~ms . 

• • • 

' CHASSEUR. APRES UN TRAITEMENT 
~E TANAISIE 

< ~etics caplhAies 
Jaunes d or 
ressemblant à des 
boutons de. IJ c.m 
de 'diamètr-e. · · · 

• env1ron. 

LA RECtiTE DE TANTE U P-SU LI NE · 
CONTRE. LE.S YEf\S INTEST INAUX 
(~et OXAf~) 

- Rûolte-r les -t'\eMrs et les fw illes 
- Les faire séc'ner à \'ornore 
· (dans le grenier p3r exemple.) 

- Boire plusieurs j ou rs de sLA·,te 
(le maèin à je'un et avant l'un . 

des repas) une bonne (?) casse. 
de. tana\sle : 

1 

- !) ~r pour 
t1ol1 c.c d'eau 
boll(i 1\aYlte 

• 
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0 --

(;()«; 
haies, lisières 
jard lns 

25 à 
b'O c;m 
de ha~AC 

Les feuilles de \a lgpsane 
sont de +orme~ dHtë"rentes 
selon ql.41elles se trouvent 
er ha ut ou en bas de 1~ 
plante. 

~ . 

. ''LA HU LOTTEf NE PARAITRA PAS 
PENI>AN T LES VACANCES . .. 
Rende7.- vous en septembre t ~ 

cle. 
30 ~m 
à "112.0 m 
de. haut 

' 

........... ,____ b i 9 e (' 
- ramii lée 

seulement 
dans le. halAI:; 

J~cobe~ vient de s~ Jacques 
2.5 jul\\et, e\'O~lAe à \aquelle 
\e sene~n est dans toute 

.sa sp\endeur . 
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POUR OBSERVER les fleurs et les insectes, Libellules ou autres, 

vous aurez avantage à vous munir d'une loupe. 
Il existe maintenant des loupes éclairantes à des prix aborda­
bles. Avantages de ces engins : · I 0

/ - vous n'avez pas besoin de 
vous mettre à la lumière pour observer. 2°/- Si vous avez affai­
~ à une bestiole trottante et galopante, vous pouvez l'empri­
sonner à l'intérieur de la loupe et la regarder sans risquer le 
torticolis. 

Moralité : Vaut mieux faire la fortune d~e marchands de lou­
pes éclairantes que celle des marchands de fusil~ ••• . 

" 

. 

manche en bambo"" (ou aubre) _ Lo~~eA-t.-: 11,Wrn 
+ 

t\\ cle ter fort 
diamètr-e ~ -30 c.tY~ 

-+-- Jtu,Ue ~ '\rOUb t~ 
..J.i.b-~':\.._. ~~~~ 

FI LET A 
(Qu. .a: 

~ 
LLULES 

) 

V\.CM::I • ~' UlWn-

~~~- ~~----------------------------------, 
PETITE ANNONCE : Mr Fairon est 
un amoureux de~ Chauves-souris. 
~éfiez-vous bien que ça ne vous 
-arrive à vous aussi!.:.) 

Il consacre sa vie à les étu­
dier pour le compte du MusétJm de 
Bruxelles. Si donc, au cours d' 
·une de vos ballades, vou~ trou- . 
vez un GITÈ ~ - CHAUVES-SOURIS, 

(c'est à dire un endroit où se 
tiennent ces sympathiques bestio­
les pendant la journée) vous ~tes 
g.entil : vous écrivez vite un mot 
à La Hulotte (Rubécourt - 08140 

r 

DOUZY) en . donnant les détails et 
votre adresse précise. Au cours 
d'une de ces tournées dans les 
Ardennes, M.FAIRON ira voir sur 
place. 

On compte sur vous, hein? 

~ : Surtout ne dérangez pas 
plusieurs fois les Chauves-souris: 
elles sont très craintives de 
nature et abandonnent facilement 

A A 

leur gite, ce qui peut etre catas-
trophique.(Je vous expliquerai 
pourquoi à la rentPée 1 C'est pro­
mis~ 



des Ardennes. 

-

c 
0 ·-

'e> 
..J.::f 

-..<l) ·-() 

0 
(J) 

-

-

.. . . . . . . -· 
•. 

.. -.. ' . . .. 

, · ~ -~ .. ..-'! ... ~ce' Ja;i j(( JS.f< 4J1JPij!ift.f!l§i.fi.Ji)8Jib}()Qij\R•.tiP4"...'· 44. Zf!A"'!'M (Jb)(O tNh , ,.....,..,~""~"!',, ,11",:'11'_ ,!'!lfl'!-.:.~. .~. ~ •• ~ •• ~-.!!" .. ~. -..~,. .. ~.,'!"~.!!.' •. ~. : ,-... . . ---· .. -~ .. . .... ....... , . ..... - · . ·- . :··':':-:: "" 

La Hulotte - N° l3 · Dépôt iégal : 1e• semestre 1991. 21eme édition. 
Publication des Editions Passerage, sàrl au capital de 50000 F. - Directeur de la Publication: 
Christine DÉOM. Journal c La Hulotte.: 08240 Boult-aux-Bois - Service administratif (Paris): 
tél. 16 (1) 45.96.01.93 - Direction, Rédaction ( B0ult-aux-Bois): tél. 24.30.01.30. 
Suisse · s'adresser à: Editions EJSELÉ, 17 rue rle C'ossonay - CH 1008 Prilly, tél. 021/25.63.24. 
Autres pays · consulter «la Hulotte» . 
© Pierre DÉOM. R.C. B 379635220 IISSN: 0337-2154 
Tous droits réservés, y compris I'U.R.S.S Imprimerie FÉLIX · 08400 Vouziers 

. . . . . . . . .. "; . . ·,·.... . . .... .. ' • . .. . . . . . . . . . -· ' ' 
' ~ ;., • . • • .. • ' • • •. •• •• i •, . · .. ':· ·.'· .. : . .. . -· ... ; · .. ' . ' . . ' . ' . . . 

' ' 
• • • f •• • • • '•"' . ....... ·. •. , -.. 

., 

. ,: 


